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Éditorial – « Où sont les femmes ? »
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Responsabilités et autorité exercées par des femmes 
dans le Nouveau Testament

La réflexion sur les femmes et la gouvernance ecclésiale s’enrichit 
d’un regard sur les fondements de la tradition chrétienne : que dit 
l’Écriture, et particulièrement le Nouveau Testament sur la place, le 
rôle et la fonction des femmes dans les premières communautés ? 
Dans les Actes, «  l’Église à la maison » montre que les femmes 
tiennent une place essentielle dans la vie des premières églises. Paul 
eut de nombreuses collaboratrices dans les différentes villes où l’ont 
conduit son zèle missionnaire. Les évangiles, et notamment celui 
de Jean, mettent en valeur plusieurs figures féminines d’autorité : la 
samaritaine, la famille de Béthanie et Marie de Magdala. Ce parcours 
montre que les débuts de l’Église sont riches d’une grande diversité 
qui invite à être créatifs dans l’Église aujourd’hui.
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L’Église, un lieu « d’éventualités » :  
paroles de femmes
En écoutant les femmes et leur expérience de croyantes, l’article 
décrit l’Église comme un lieu blessé, mais toujours vivant. L’avenir 
de la synodalité dépend de cette espérance lucide, déclinée en trois 
temps : le courage de poser les yeux sur les ruines des communautés, 
une écoute réelle et respectueuse des histoires de vie, et un pari sur la 
synergie entre existentiel et institutionnel. L’Église pourra traverser 
ce moment difficile si elle sait se reconnaître non seulement dans la 
figure du bon Samaritain, mais aussi dans celle du blessé agonisant 
sur le bord de la route, et si elle sait se débarrasser de tout ce qui 
empêche la vie des personnes de s’exprimer, avec leurs besoins et 
leurs désirs. C’est donc à la conscience de ses blessures et à la capacité 
d’écouter les histoires de vie qu’est confiée l’Église de demain. 
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Les pistes qu’offre le droit canonique  
pour élargir la place faite aux femmes  
dans la prise de responsabilité en Église

Cette contribution explore quelques pistes offertes par le droit 
canonique pour élargir la place accordée aux femmes dans la prise 
de responsabilité au sein de l’Église. Certaines voies sont dans 
l’impasse. Depuis Ordinatio sacerdotalis, la possibilité de l’ordination 
sacerdotale des femmes semble définitivement fermée. En outre, la 
récente réforme du droit canonique prévoit des sanctions sévères 
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pour l’ordination de femmes, tant pour la femme concernée que pour 
celui qui l’ordonne. La discussion concernant l’accès des femmes au 
diaconat semble présenter quelques ouvertures. Au moins au niveau 
théologique, le débat se poursuit. Entretemps, les crises que traverse 
l’Église et la pénurie de prêtres rendent le rôle des laïcs de plus en plus 
important, parfois même contra legem. Cela renforce indirectement 
le rôle et la position de la femme dans l’Église.
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Les ministères par des femmes dans l’Église catholique 
Un problème de chœur ?

Si la question de l’ordination des femmes dans l’Église catholique 
n’est pas en discussion, si ce n’est l’ordination au diaconat, la 
situation des ministères non ordonnés n’est pas beaucoup plus 
avancée dans la réalité. Il n’y a pourtant aucun empêchement 
théologique et, depuis 2021, plus aucune restriction dans le droit. 
L’hypothèse de l’article est que des ministères féminins bousculent 
des imaginaires et des représentations culturelles et religieuses très 
profondément ancrées. La présence de femmes (présence physique et 
aussi présence symbolique de femmes bibliques dans le lectionnaire) 
dans le chœur des églises est une dimension fondamentale du 
« problème » de la place des femmes dans l’Église en général.
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À propos des femmes occupant des postes  
de gouvernance dans l’Église catholique en Allemagne

Les plus hauts postes de gouvernance de l’Église catholique sont 
réservés aux prêtres et sont donc toujours réservés aux hommes. 
Cependant, les femmes sont largement sous-représentées même 
dans les postes de gouvernance qu’elles pourraient occuper en 
vertu du droit canonique actuel. En Allemagne, la question des 
« femmes aux postes de gouvernance dans l’Église catholique » 
a pris de l’ampleur depuis 2010. Il y aura un développement de 
fonctions et des postes de gouvernance spécifiquement pourvus par 
des femmes. L’Église catholique en Allemagne est sur la voie d’une 
plus grande diversité dans les postes de gouvernance. 

Marie Anne Florin (Poitiers, France) 	 310

Femmes et gouvernement ecclésial

Si le rapport de la CIASE (Commission indépendante sur les abus 
sexuels en Église) formule la proposition d’associer davantage de 
femmes à la gouvernance ecclésiale (recommandation 36), l’étude du 
terrain montre que des femmes sont déjà présentes depuis quelques 
décennies dans la majorité des conseils épiscopaux, même si elles ne 
représentent en 2021 qu’un quart de leurs membres. Que produit la 
présence de ces quelques femmes dans ces conseils épiscopaux ? Leur 
présence, leur parole, leurs responsabilités peuvent-elles convertir la 
monarchie épiscopale à des fonctionnements synodaux ?
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Une Église inclusive sur le plan du genre ?  
Femmes, gouvernance et nouveaux développements

Au sein de l’Église catholique en Flandre (Belgique), diverses mesures 
ont été prises pour développer l’inclusion en termes de genre. Cet 
article présente un bref historique de la militance en faveur de 
la participation des femmes dans l’Église au cours des dernières 
décennies. En même temps, il reste encore du travail à faire, par 
exemple pour éviter des pratiques ou des commentaires sexistes 
quotidiens dans les contextes ecclésiaux, pour atteindre les femmes 
de divers horizons et pour offrir aux femmes des postes de direction 
plus visibles dans l’Église. Comme les hommes sont souvent absents 
des contextes ecclésiaux (à l’exception des postes de direction 
formels basés sur l’ordination), une plus grande attention pourrait 
être accordée à leur inclusion également, et à l’étude des obstacles 
sur la route d’une Église plus inclusive.
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Femmes et hommes dans l’Église : accueillir l’altérité, 
grandir en synodalité

Cet échange avec quatre femmes engagées au service de l’Église 
diocésaine ou dans l’associatif chrétien en Belgique francophone 
nous fait entrer dans leurs regards sur l’évolution de la collaboration 
entre femmes et hommes dans l’Église, question qui se double du 
rapport entre laïcs et prêtres. Elles y nomment aussi les difficultés 
qu’elles perçoivent, suggèrent des pistes pour avancer et formulent 
leurs attentes. S’il s’en dégage certaines avancées, ce qui ressort avant 
tout, c’est le désir de construire un réel partenariat entre femmes et 
hommes, qui n’enferme personne dans des postures stéréotypées ou 
ni dans des rôles inamovibles. L’Église y gagnerait en altérité et en 
synodalité.

Marie-Josèphe Lachat, Alle (Suisse)	 347

La Parole a été la plus forte…

Dans ce témoignage et cette relecture du service de prédication par 
des théologiennes laïques dans le diocèse de Bâle en Suisse, Marie-
Josèphe Lachat, qui a été cheffe du premier Bureau de l’égalité (à 
l’époque : « Bureau de la condition féminine ») de Suisse, évoque 
la prise de conscience de sa motivation profonde dans sa foi et son 
engagement à proclamer la vraie Parole de libération. Elle témoigne 
de la pratique dans son diocèse  : proclamation de l’évangile et 
prédication par des personnes laïques. Elle fait, avec des consœurs, 
une relecture de l’accueil de la prédication par des femmes. 

■■ CHRONIQUE

Véronique de Thuy-Croizé, Régine Habay, Martine 	 356 
Henao de Legge, Catherine Jongen et Florence Lasnier  
(Bruxelles et Brabant wallon, Belgique)	

Femmes et hommes en Église : impasse  
ou dévoilement ?  
Récit d’une expérience de déplacement


